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WEEK-END CULTURE 
Crise au Fonds canadien de télévision Richard « Guétard » Desjardins à La Tulipe EN BREF

Bev Oda plie devant 
les câblodistributeurs, 

selon les partis 
d’opposition

PAUL CAUCHON

La ministre du Patrimoine, Bev 
Oda, est accusée par les partis 
d’opposition de plier devant les câ­

blodistributeurs, qui proclament 
déjà la mort du Fonds canadien 
de télévision (FCI).

Le FCT, lui, tente de sauver les 
meubles, en empruntant sur la 
prochaine année financière pour 
boucler son budget

La crise au FCT n’est vraiment 
pas prête de s’éteindre, et le Co­
mité parlementaire du patrimoine 
à la Chambre des communes en­
tend bientôt tenir des audiences 
de plusieurs jours sur le finance­
ment de l’industrie télévisuelle.

Hier, la ministre Oda rencontrait 
le conseil d'administra­
tion du FCT. A la suite 
de la rencontre, le 
FCT a fait savoir que 
«nous apprécions vive­
ment l'intérêt personnel 
que la ministre accorde 
à ce dossier [...] Nous 
sommes convaincus 
que la ministre est dé­
terminée à assurer la 
continuité du système 
de la production télévi­
suelle canadienne».

Le FCT tentait de 
montrer sa pleine col­
laboration, mais à Otta­
wa l’opposition s’en 
prenait vivement à la 
ministre, l’accusant de 
plier devant les câblo­
distributeurs, principa­
lement Shaw et Vidéotron, qui refu­
sent maintenant de verser leurs 

^ contributions obligatoires au FCT 
Ainsi, pour le Bloc québécois, 

;la ministre a failli à ses responsa- 
•bilités en ne réclamant pas que les 
! câblodistributeurs remplissent 
; leurs obligations financières. Pour 
;le Bloc, il est «sans doute oppor­
tun» de revoir le fonctionnement 
du fonds, «mais toute modification 
doit attendre que les acteurs aient 
d’abord rempli leurs obligations. 
Une ministre ne devrait jamais en­
courager des citoyens, corporatifs 
ou non, à ne pas respecter la loi».

La crise semble d’autant plus pro­
fonde que le vice-président aux af­
faires commerciales de Shaw, Ken 
Stein, a confié hier à un bulletin spé­
cialisé qui s’adresse aux membres 
de l’industrie que le FCT est mort 
«Le FCT ne peut pas être réparé. Il est 
mort. Fini. Disparu», a-t-U déclaré, 
selon la Presse canadienne.

Le représentant de Shaw parti­
cipait mardi à une rencontre avec 
la ministre, en compagnie des 
qutres bailleurs de fonds du FCT. 
A la suite de cette rencontre, la 
ministre Oda avait déclaré, dans 
un communiqué: «J’ai compris que 
le FCT crée des préoccupations de­
puis plusieurs années. Les préoccu­
pations de certains des bailleurs de 
fonds du secteur privé n’ont pas été 
suffisamment prises en compte.» La 
ministre s’engageait alors à trans­
mettre au président du FCT les 
préoccupations des protestataires.

L’attitude de la ministre Oda est 
ambiguë puisque, tout en semblant 
porter une oreille attentive à Shaw 
et Vidéotron, elle annonçait il y a 
quelques jours qu’elle renouvelait le 

budget du fonds pour 
les deux prochaines 
années, malgré la cri­
se. Le gouvernement 
verse 100 millions par 
année à ce fonds, et 
les distributeurs de si­
gnaux télévisuels, 
câble et satellite, 150 
millions. Le retrait des 
paiements par Shaw et 
Vidéotron entraîne un 
manque à gagner d’au 
moins 60 millions.

Le FCT, lui, a 
confirmé qu’il main­
tenait son appui à 
toutes les produc­
tions admissibles 
pour l’exercice finan­
cier se terminant en 
mars, mais pour ce 

faire il devra emprunter sur le 
budget de l’année suivante.

Par ailleurs, la guerre des 
mots se poursuivait hier, alors 
que Luc Lavoie, vice-président 
de Québécor, déclarait à La Pres­
se qu’il n’entendait pas «des­
cendre dans les égouts» pour ré­
pondre à Radio-Canada. La 
vaille, le vice-président aux ser­
vices français de Radio-Canada, 
Sylvain Lafrance, avait déclaré 
au Devoir que le patron de Qué­
bécor, Pierre Karl Péladeau, se 
comportait en «voyou» dans tou­
te cette histoire.

Enfin, les producteurs d’émis­
sions eux-mêmes, plutôt silen­
cieux depuis le début de cette cri­
se, ont fait savoir qu’ils enten­
daient réagir en début de semaine 
prochaine, par l’entremise de leur 
association québécoise.

Le Devoir

Pour le Bloc 
québécois, 
la ministre 
a failli à ses 

responsabilités 
en ne réclamant 

pas que les 
câblodistributeurs 

remplissent 
leurs obligations 

financières

Six cordes à son arc
SYLVAIN CORMIER

On l’aurcÿt écrit du bout des doigts, il l’a dit haut et 
fort: «A soir, j’joue comme un pied, c’t’épouvan- 
table!» Ce à quoi une voix à répondu, au nom de tous 

nous autres: «Cest pas grave!» Bien sûr qu’il disait vrai: 
pas très lestes, les mains, hier soir. Tout aussi vrai 
qu’on s’en contrefichait pas mal, du parterre jusqu’au 
fin fond de La Tulipe. Ça le piquait dans son orgueil, 
perfectionniste comme il est on compatissait Mais 
nul ne partageait son dépit On ne demandait pas à Ri­
chard «Guétard» de gratter à la Ségovia ou même à la 
Fradette. C’egt au piano qu’il peut faire le virtuose, 
puisqu’il l’est A la guitare, et surtout dans ce spectacle 
d’exception où il n’est qu’à la guitare, c’est le folksin- 
ger et ses «protest songs» qu’on a dans la face, mêlé au 
westerneux d’hôtel perdu. Un Woody Guthrie, un 
Hank Williams, un Paul Brunelle, un Townes Van 
Zandt réunis en un seul «Richard Guétard».

Certes appréciait-on l’effort Nous donner ainsi Tu 
m’aimes-tu, avec le solo de piano transposé en arpèges 
pas très faisables à la sèche, c’est pas rien, même si 
c’était forcément un peu raté quelque part entre les join­
tures et les «frets» du manche. Ça me rappelait le démo 
guitare de Paul Simon pour Bridge Over Troubled Water, 
rendue immortelle au piano. La sensation de redécou­
verte. Pareil hier. Je réentendais Tu m’aimes-tu dans 
toute sa fragilité. Dans la précarité même du jeu de gui­
tare, la vérité de la chanson jaillissait à nouveau.

Qui plus est on était content tout court De vivre ça

Merci au festival Voix d’Amériques de nous avoir four­
ni cette occasion inespérée de voir et entendre le «Ri­
chard Guétard», ce spectacle de close-combat que 
Desjardins avait promené partout au Québec sauf à 
Montréal (incidemment, il récidive ce soir, devant une 
salle pareillement comble). C’était avant la tournée de 
Kanasuta, spectacle tellement sophistiqué et tellement 
parfait qu’on avait un peu oublié que Richard Desjar­
dins était d’abord un chansonnier militant Un garro- 
cheur de vérités pas toujours belles à entendre, féroce­
ment articulées, dangereusement satiriques.

On avait oublié qu’il avait six cordes à son arc, le 
gars de Val d’Or. Et plein de flèches. Ou si voux préfé­
rez: six balles dans son barillet et plein de cibles. Dans 
Charcoal, Kooloo kooloo, Au pays des calottes, Boomtown 
Café, Le Bon gars, Les Bonriens, dans le monologue 
chargé à bloc de «l’embaumeurforestier», il était hier dé­
vastateur. Et heureux d’être militant même s’il a aussi 
donné la tendre Jenny et L’Étoile du nord et Quand j’ai­
me une fins, j’aime pour toujours. Il fallait le voir sourire 
de satisfaction quand les gens criaient «yahoo!» à la 
façon d’un rodéo, une fois les diverses bêtes — le 
politicien, le chef d’entreprise, le gars des res­
sources humaines — terrassées. Oui, Ü fallait le voir, 
franchement magnifique dans sa chemise western 
Nudie en soie rose et fleurs rouges, tel Gram Par­
sons en 1973. Cowboy jusqu’au bout des bottes. Fai­
sant mouche même quand il ratait des notes.

Collaborateur du Devoir

Têtes à claques

Les abonnés de Bell 
pourront visionner 

les sketches en primeur
PAUL CAUCHON

Mégasuccès sur Internet, le site Les Têtes à 
claques entend poursuivre son développement 
sur la Toile plutôt qu’à la télévision traditionnelle.

«Le modèle Internet fonctionne au-delà de nos espé­
rances, explique Michel Beaudet, créateur des Têtes à 
claques. Nous recevons beaucoup d’offres de la télévision 
mais, avant d’aller à la télé, nous voulons explorer encore 
en profondeur le modèle Internet. Notre priorité est de pré­
parer une version anglaise de notre site actuel.»

Michel Beaudet remarque que «le modèle de diffu­
sion» des produits culturels est en train de changer. 
«Si j’avais commencé à la télévision, je n’aurais ja­
mais eu cette portée et cette fréquentation», soutient-il.

Le site des Têtes à claques est maintenant le site 
francophone le plus fréquenté au Canada, avec près 
de trois millions de visiteurs uniques en décembre 
dernier et plusieurs millions de visites par mois.

Michel Beaudet n’exclut pas qu’un jour Les Têtes à 
claques se développe à la télévision, mais «ce sera sûre­
ment dans une version plus longue que les clips actuels».

Les Têtes à claques et Bell ont confirmé hier leur 
partenariat, qui avait été annoncé hier matin par Le 
Devoir et d’autres médias. Pour les prochains mois, 
donc, c'est Bell Canada qui aura l’exclusivité de pro­
poser à ses clients le contenu des Têtes à claques.

Le partenariat prévoit que les abonnés du service 
Bell Mobilité pourront obtenir les nouveaux 
sketches des Têtes à claques une semaine avant leur 
diffusion sur Internet Bell entend également offrir 
un sketch aux abonnés de Bell Express Vu lorsqu’ils
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commandent un film, et certains clips seront présen­
tés sur le portail Sympatica.Msn.

Michel Beaudet avait déjà développé une relation 
d’affaires avec Bell, puisque celle-ci «a aidé [Les 
Têtes à claques] l’automne dernier lorsque ça [leur] 
coûfait une fortune en bande passante», dit-il.

A l’automne, le succès spectaculaire et imprévu 
de ce site Internet créé l’été précédent était tel 
qu’il a failli écraser ses concepteurs. L’avenir du 
site semble maintenant assuré, et le principal pro­
blème de Michel Beaudet consiste à se garder du 
temps pour concevoir un nouveau sketch par se­
maine. Le «catalogue» des Têtes à claques com­
prend actuellement moins de 40 sketches, et «nous 
en avons quelques-uns d’avance en réserve», dit-il.

Le Devoir

Le Banquier 
continue à sévir
Le succès du jeu télévisé Le Ban­
quier ne se dément pas à TVA: 
l’émission de mercredi soir a atti­
ré plus de deux millions de télé­
spectateurs (2,089 millions), une 
écoute encore plus élevée que cel­
le de la semaine précédente.
-Le Devoir

Coup de foudre 
à Dallas
Après les orchestres européens, 
c’est aux américains de succom­
ber à la mode du coup de foudre 
musical. Après Manfred Honeck, 
qui a glané le poste de directeur 
musical à Pittsburgh après un 
seul concert c’est le Néerlandais 
Jaap van Zweden qui a été nom­
mé dans les mêmes conditions à 
Dallas, hier. Van Zweden, 46 ans, 
a commencé à diriger il y a 13 
ans. D avait auparavant été Kon- 
zertmeister (premier violon) de 
l’Orchestre du Concertgebouw 
d’Amsterdam. Parmi les favoris à 
la succession d’Andrew Litton, on 
citait souvent l’Allemand Claus 
Peter Flor et.. Charles Dutoit 
-Le Devoir

Dans les coulisses 
du Monument
C’est de 13h30 à 16h30, mardi 
prochain, que l’École nationale de 
théâtre (ËNT) ouvre toutes 
grandes les portes (et les cou­
lisses!) de ce véritable monument 
qu’est le Monument-National 
dans lequel elle est installée. Rai­
son officielle: attirer l’attention de 
tous ceux et celles qui sont inté­
ressés à faire carrière dans les 
arts de la scène. On pourra dé­
couvrir les coulisses des trois 
salles du Monument et visiter les 
ateliers de décor, de peinture scé­
nique et de costumes. Une ses­
sion d’information de 30 minutes 
aura lieu dès 13h30 et l’on pourra 
ensuite participer à des visites , 
guidées par des étudiants de l’É­
cole. Les directeurs des différents 
programmes de l’ENT seront aus­
si présents pour répondre aux 
questions des curieux sur les pro­
grammes offerts par l’institution. 
On en saura encore plus en visi­
tant le site Internet (mvw.ent- 
nts.qc.ca).-Le Devoir

Spectacle annulé
C’est le risque du métier. En rai­
son d’une blessure, la choré­
graphe et danseuse Peggy Baker 
ne pourra livrer son spectacle inti­
tulé 3, prévu à la Cinquième Salle 
de la Place des Arts, du 14 au 17 
février. L’artiste s’est fracturé le 
pied droit lors d’une classe de 
danse mercredi dernier. Les dé­
tenteurs de billets peuvent obtenir 
un remboursement ou échanger 
leurs places pour un autre spec­
tacle auprès de la billetterie de la 
Place des Arts. - Le Devoir
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NOS CHOIX
CE SOIR 

Paid Cauchon

IL VA Y AVOIR DU SPORT
Steven Guilbeault, porte-parole de Greenpeace, est l’in­
vité de la soirée. Dans un des débats, on se demandera 
s’il faut imposer la laïcité dans nos institutions.

Télé-Québec, 19h30

GRANDS REPORTAGES
RDI proposera trois émissions, trois vendredis de suite, 
sur les grands enjeux de l’Afrique d’aujourd'hui. Ce 
soir, le Nigeria, géant pétrolier mais un des pays les 
plus pauvres du monde.

RDI, 20h

À LA DI STASIO
Josée visite la Toscane, et tout particulièrement la ré­
gion du Chianti. On a hâte.

Télé-Québec, 21h

ZONE LIBRE
Bienvenue en enfer eM un film d'Hélène Pichette qui ra­
conte un projet montréalais étonnant, une expérience- 
pilote où on traite les héroïnomanes en leur prescri­
vant... de l'héroïne.

Radio-Canada. 21 h

Classification des films: (1) Chef-d'œuvre — (2) Excellent — (3) Très bon — (4) Bon — (5) Passable — (6) Médiocre — (7) Minable

Ce soir 19 h 30
Il va y avoir du sport

m

Faut-il imposer la laïcité dans nos institutions ?
Avec Michel C. Auger, Paul Bégin, Lamine Foura et Jacques Godbout.
Accorde-t-on trop d’importance à l’opinion des artistes (dans les débats socio-économiques) ?
Avec Mathieu Bock-Côté, Jean-Marc Carpentier, Luck Mervil et Paul Piché.
Invité : Steven Guilbault telequebec.tv
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\\T E E K \ h NATUR.E
Un matin de pêche avec un grand héron

Louis-Gilles Francœur

adore les grands hérons, et pas 
seulement pour leur vol majestueux, 
bien que beaucoup plus rapide qu’il n’y 

paraît en raison de leur forte taille. Depuis deux ans, 
en faisant une promenade matinale avec ma belle 
épagneule française, je les vois passer au-dessus de 
mon quartier dans l'ouest de Montréal. Ils rasent 
chaque fois le clocher de l’église voisine, comme si 
c’était un repère de leur plan de vol. Chaque fois, leur 
vol me fait l’effet d’un clin d’œil narquois de cette 
nature qui parvient à se moquer de ces humains qui 
rognent chaque jour davantage son royaume! Ils 
proviennent toujours du sud-ouest de Montréal, 
probablement de la grande héronnière de l’île aux 
Hérons, située en plein milieu des rapides de 
Lachine, un bouillon de vie aquatique dont profite 
abondamment une des plus grandes héronnières du 
sud du Québec.

Alors que je fonce au boulot, les chanceux s’en 
vont chasser dans les herbiers de la rivière des Mille- 
îles, un cours d’eau peu profond où la perchaude et 
le crapet abondent, de même que les batraciens dont 
raffolent ces prédateurs ailés, qui se rendent invi­
sibles par leur immobilité et leur teinte grise, peu vi­
sible sur fond de ciel.

Je leur dois d’avoir entraîné mes trois chiens de 
chasse à conserver un arrêt ferme à l’envol des oi­
seaux, ce qui est toujours très difficile à faire obser­
ver chez de jeunes prédateurs impétueux qui ne pen­
sent qu’à saisir tout ce qui leur lève au nez. Mais la 
surprise, je devrais dire le choc de voir déboucher un 
gibier volant de cette envergure les a toujours figés 
sur place. Et comme ils ne sont jamais sûrs que le 
prochain canard débusqué ne sera pas un de ces 747 
emplumés, la prudence s’infiltre dans leurs pre­
mières stratégies de chasse. Merci, les hérons!

Ce sont aussi des oiseaux fascinants et utiles à ob­
server. C’est en observant leurs déplacements sur 
les lacs que j’ai souvent fait d’excellentes pêches par­
ce qu’ils sont là où il y a du poisson. Je me rappelle 
cette journée dans la réserve Mastigouche au cours 
de laquelle mon fils, fasciné par les bancs de pois­
sons qu’il suivait au sonar, ne voulait pas les lâcher 
d'une semelle même si aucun ne mordait, sans doute

parce qu’ils étaient repus. Mais il y avait ce grand hé­
ron sur une pointe, qui en avait bien gobé quatre en 
deux heures, et de belle taille. Je me suis dit que ce 
devait être l’endroit où les quelques truites du lac en­
core affamées devaient chasser des insectes en éclo­
sion. Après une difficile négociation avec mon fiston 
pour mettre fin à l’émission de télévision sous-mari- 
ne, nous nous sommes dirigés vers les eaux her­
beuses où chassait ce grand spécialiste de l’affût En 
moins de trois quarts d’heure, nous avons atteint 
notre limite de truites, et de belle taille, juste en face 
de cet herbier.

Malgré son allure de domestique stylé et impas­
sible, le héron est un petit coquin enjoué. Un des 
trois hérons qui fréquentent notre lac semblait 
quelque peu irrité de me voir systématiquement visi­
ter ses postes d’affût. Au début, il s’envolait à vue. 
Mais avec le temps, il a inventé un jeu qui s’apparen­
te à celui du chat et de la souris. Quand il me voyait 
venir de loin dans sa baie favorite, il entrait dans le 
sous-bois pour se cacher et, comme si je n’avais pas 
d’yeux derrière la tête, en sortait dès que j’avais dé­
passé son coin de chasse d’une dizaine de mètres. Si 
je tournais soudainement la tête, il rentrait à nouveau 
dans le bois, mais sans s’envoler. Un matin, je l’ai sur­
pris sur un gros billot qui surplombait l’eau. Comme 
ce billot était trop haut pour lui permettre de chasser 
à cet endroit, je me suis dit qu’il devait être en train 
de se chauffer au soleil. Toutefois, contrairement à 
son habitude, il ne s’est pas caché quand je me suis 
approché. Il a même assisté à mes lancers de 
mouche littéralement sous son nez. Comme s’il ana­
lysait philosophiquement la stratégie de ce concur­
rent flottant, il m’a regardé stoïquement sortir trois 
belles truites embusquées précisément sous son 
billot. Ses yeux perçants, qui suivaient la remontée 
du poisson au micromètre, traduisaient un regard de 
connaisseur quelque peu envieux. Quand j’ai eu fini 
d’exploiter ce petit coin du lac, il s’est majestueuse­
ment envolé vers sa baie favorite où, cette fois-là, je 
ne l’ai pas dérangé dans sa chasse. Je lui devais bien 
cela, lui qui m’avait indiqué où se trouvaient les trois 
belles prises qu’il m’avait littéralement désignées. 
Sans doute pour me dire qu’on devrait avoir chacun 
notre partie du lac...

Jean-Luc DesGranges et Alain Desrosiers, du Ser­
vice canadien de la faune, viennent de publier un bi­
lan fascinant de l’évolution de la population de hé­
rons au Québec, bilan qui intègre toutes les données 
disponibles sur ce cheptel de 1977 à 2001. Leurs re­
cherches, celles de collègues, les inventaires aériens 
de nids ou de «plates-formes» ainsi que les observa­
tions de centaines de bénévoles leur permettent de 
conclure que malgré la pollution qui frappe leurs 
proies et la raréfaction des milieux humides, la popu-
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Le Québec abrite 705 colonies de hérons, pour 
la plupart dans l’ouest du Québec et 
principalement dans le bassin de l’Outaouais.

lation de hérons au Québec semble être en pleine 
croissance!

Selon ce bilan, le Québec abrite 705 colonies de 
hérons, pour la plupart dans l’ouest du Québec et 
principalement dans le bassin de l’Outaouais. En plus 
de ces colonies, les chercheurs ont établi que près de 
10 % des couples de hérons nichent isolément, ce qui 
est probablement le cas du trio de notre petit lac. La 
plupart des colonies comptent moins de 16 couples 
nicheurs, mais 18 colonies en regroupent plus de 50, 
dont une des plus connues est celle de File aux Hé­
rons, située au centre du rapide de Lachine, entre 
deux milieux totalement urbanisés.

Les observations des chercheurs ont permis 
d’observer que depuis 1977, entre 50 et 90 % des 
tentatives de reproduction des couples ont réussi. 
Le succès de reproduction se situe autour de 2,2 oi­
sillons par famille. C’est ce taux élevé qui incite les 
biologistes à penser que la population est en crois­
sance et quelle atteint 27 000 hérons, dont 6500 
couples actifs.

Le Service canadien de la faune a amorcé ses in­
ventaires en 1977 et les a poursuivis aux cinq ans

dans l’aval du fleuve. Au moment des premiers in­
ventaires, on dénombrait une centaine de héron­
nières au Québec. Il y en avait certainement beau­
coup plus, mais on a progressivement découvert que 
l’aire de cet oiseau fascinant s’étendait beaucoup plus 
au nord qu’on le pensait On a découvert notamment 
de nombreuses héronnières lors des relevés hiver­
naux des grands cervidés, orignaux et cerfs de Virgi­
nie, tellement la taille de leurs plates-formes est im­
posante, même du haut des airs.

Des 705 colonies connues au Québec, l’Outaouais 
en abrite 408, qui comptent 2466 nids. Vient ensuite 
la Baie-James et l’Abitibi avec 102 colonies et 881 
nids. La productivité des plans d’eau du sud du Qué­
bec explique cependant qu’avec seulement 70 héron­
nières, la section d’eau douce du Saint-Laurent abrite 
2237 plates-formes, soit le plus grand nombre après 
l’Outaouais, et 1919 nids actifs. Il faut dire que les 
deux systèmes hydriques, Outaouais et Saint-Lau­
rent, forment un habitat aquatique global pour les oi­
seaux, qui ne s’embarrassent pas de nos distinctions 
toponymiques. On retrouve aussi trois grandes colo­
nies de plus de 50 nids actifs dans le golfe.

«Néanmoins, écrivent les chercheurs en conclu­
sion de leur bilan, les milieux humides de la section 
fluviale du Saint-Laurent sont en déclin constant et les 
quelques îles boisées de ce secteur, qui conviennent à 
[’établissement de nouvelles colonies, sont graduelle­
ment déboisées. En outre, la section d’eau douce du 
Saint-Laurent se dégrade davantage en raison des per­
turbations de plus en plus fréquentes, pendant la saison 
de la reproduction, attribuables à l’accroissement des 
populations de ratons laveurs dans les zones habitées 
du sud-ouest de la province.»

Mais par-dessus tout, écrivent les biologistes, 4a 
hausse de popularité des sports aquatiques» — pen­
sons à la présence inacceptable des motomarines à 
proximité des aires de nidification — et même la 
hausse de popularité de l’écotourisme dans plusieurs 
archipel du fleuve ajoutent aux menaces qui pous­
sent les oiseaux à déserter leurs nids et à s’isoler.

«Nous croyons qu’il est de plus en plus difficile pour 
le grand héron de nicher dans la section d’eau douce 
du fleuve. Si nous ne mettons pas rapidement un pro­
gramme d’atténuation qui aidera à restaurer les maré­
cages arborescents de plusieurs des îles vastes et isolées» 
du fleuve et si les gouvernements n’adoptent pas une 
«politique de lutte contre les prédateurs» ciblant parti­
culièrement les ratons, «il est très probable que nous 
constaterons un important déclin» de cette espèce au 
Québec. Malheureusement, au Québec, on s’en va 
dans la direction opposée avec une politique en for­
me de passoire pour la protection des milieux hu­
mides ordinaires. Il s’agit d’un bilan qu’il faudra dres­
ser froidement à l’orée de nouvelles élections.

LES SPORTS
Foule record en janvier

m

SHAUN BEST REUTERS

LAUGUE nationale de hockey révèle qu’elle a établi un record d’as­
sistance pour le mois de janvier. Malgré des sièges vides dans des villes 
comme Chicago, New Jersey, Washington, Long Island et St. Louis, la 
ligue a révélé, hier, qu’elle avait enregistré un total de 3193 093 specta­
teurs à ses 187 matchs pour une moyenne par match de 17 075 en jan­
vier, soit un sommet dans l’histoire de 89 ans de la LNH. Ce chiffre 
(me capacité de 92,3 %) constitue une augmentation de 1,7 % par 
rapport à janvier de l’an dernier (moyenne de 16 795). Pour l’en­
semble de la saison, la ligue accuse toutefois une baisse de 0,5 % par 
rapport à la saison dernière pour le même nombre de matchs. - PC

Sudoku par Fabien Savary
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6 4
8 3 6

2 7 5
5 9 8 6

4 3 5 7
3

___________
5 2

Niveau de difficulté : FACILE 0473

Placez un chiffre de 1 à 9 
dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque 
colonne et chaque boîte 
3x3 délimitée par un trait 
plus épais doivent 
contenir tous les chiffres 
de 1 à 9. Chaque chiffre 
apparaît donc une 
seule fois dans une ligne, 
dans une colonne et dans 
une boîte 3x3.

Solution du dernier numéro
9 7 6 8 3 2 1 5 4

3 5 1 4 9 6 8 2 7

2 8 4 1 7 5 9 6 3

7 1 9 5 6 8 4 3 2

8 2 3 9 4 7 6 1 5

4 6 5 3 2 1 7 8 9

1 3 8 7 5 4 2 9 6

6 9 7 2 8 3 5 4 1

5 4 2 6 1 9 3 7 8
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SUDOKU : le logiciel
10 OOO sudokus inédits de 4 niveaux de difficulté 

par notre expert Fabien Savary 
En exclusivité sur le site des Mordus
www.les-mordus.com

Penguins 5, Canadien 4

Malkin tranche 
en tirs de barrage

Pittsburgh — Les Penguins de 
Pittsburgh ont eu le dernier 
mot, mais le Canadien, sentant 

leur souffle chaud dans son cou, 
a tout de même trouvé le moyen 
de leur arracher un point au Mel­
lon Arena, hier.

Les Penguins l’ont emporté 54, 
au terme de la séance des tirs de 
barrage, le but d’Evgeny Malkin 
faisant finalement la différence.

Erik Christensen avait aupara­
vant déjoué David Aebischer, à la 
grande satisfaction de la salle 
comble de 17 132 spectateurs au 
Mellon Arena. Alex Kovalev a été 
le seul qui a trompé la vigilance de 
Marc-André Fleury.

Les troupiers de Guy Carbon- 
neau peuvent au moins dire 
qu’ils ont acquis un précieux 
point, en comblant un retard de 
4-2 vers la fin du troisième tiers. 
Les buts inscrits en l’espace de 
2:59 de Mike Johnson et de Ma­
thieu Dandenault ont provoqué 
la prolongation. Le but de John­
son était le deuxième de l’équipe 
en infériorité numérique, le 15e 
au total cette saison.

Les surprenants Penguins (25- 
17-8) pointent dans le rétroviseur 
du Canadien (28-18-6), au classe­
ment dans l’Est, n’étant plus qu’à 
quatre points. Les deux équipes 
vont s’affronter de nouveau au 
Centre Bell, dimanche.

Hier, les jeunes Penguins ont si­
gné un cinquième gain de suite, un 
septième dans leurs huit derniers af­
frontements. Ils ont utilisé leur arme 
fevorite depuis le début de leur belle 
séquence: leur jeu de puissance.

Les Penguins avaient marqué 
trois fois en supériorité numérique 
pour prendre les devants 3-1 au 
cours des deux premières pé­
riodes. Le défenseur Sergei Gon­
char a obtenu deux filets, en plus 
de participer à celui d’Evgeny Mal 
kin. Erik Christensen avait fait 4-2 
à 9:09 du troisième vingt. Sidney 
Crosby a porté son total de points 
à 82, en récoltant trois aides.

Radek Bonk a mis fin à une diset­
te de 20 matchs, remontant au 6 dé­
cembre, en y allant d’un doublé. Ser­
gei Samsonov a amassé deux 
passes. Bonk, Johnson et Samsonov 
ont été le meilleur trio du CH. Fleu­

ry a fait face à 44 lancers, 11 de plus 
que son opposant Aebischer.

Si le premier vingt a été terne 
au possible, le reste de la soirée a 
été fertile en rebondissements.

La percutante mise en échec de 
Colby Armstrong aux dépens de 
Saku Koivu a mis le feu aux 
poudres, à la cinquième minute 
de la deuxième période.

Sheldon Souray a pris la mau­
vaise décision en agressant Arm­
strong. Non seulement a-t-il été 
expulsé de la rencontre mais son 
geste a permis aux Penguins de 
déployer un jeu de puissance de 
sept minutes. Gonchar en a profi­
té pour réussir deux buts, le pre­
mier pendant une supériorité nu­
mérique de deux joueurs.

Entre les deux, Bonk avait fait 
2-1, faisant oublier la pénalité d’in­
discipline qu’il avait écopée au 
moment où les siens tentaient de 
garder la tète hors de l’eau. Bonk 
a remis ça à 17:13, redirigeant de­
vant le filet la belle passe de Ser­
gei Samsonov.

Presse canadienne

FOOTBALL

Et les pubs américaines?
Il faudra se rabattre sur Internet

EN BREF

Dolphins contre 
Giants... à Londres
Miami — Les Dolphins de Miami 
disputeront un match régulier à 
Londres en 2007, où ils accueille­
ront les Giants de New York. L’an­
nonce officielle sera faite à l’occa­
sion de la conférence de presse du 
commissaire Roger Goodell aujour­
d’hui dans le cadre du Super Bowl. 
Le match sera disputé en sep­
tembre ou octobre. Le calendrier 
de la NFL n’est pas connu avant le 
début du printemps. L’affrontement 
aura lieu au nouveau stade de 
Wembley, doté de 90 000 sièges, ou 
à Twickenham, qui compte 82 000 
sièges. Les Dolphins étaient une 
des six équipes prêtes à déplacer 
un match local et Miami a été préfé­
rée à San Francisco, Seattle, Buffa­
lo, Kansas City et La Nouvelle Or­
léans. Il s’agira du deuxième match 
régulier disputé à l’extérieur des 
Etats-Unis. En octobre 2005, les 
Cardinals de l’Arizona avaient ac­
cueilli les 49ers de San Frandsco au 
stade Azteca de Mexico devant une 
foule de plus de 103 000 specta­
teurs. Au mois d’août prochain, les 
Patriots de la Nouvelle-Angleterre 
et les Seahawks de Seattle dispute­
ront un match préparatoire au stade 
des Travailleurs de Pékin. -AP

Toronto — Chaque année les 
mêmes critiques et les 
mêmes questions reviennent 

Pourquoi ne voit-on pas les 
riches passionnantes publicités 
américaines du Super Bowl à la té­
lévision canadienne?

La réponse devrait pourtant 
être connue: c’est à cause d’un rè­
glement du Conseil de la radio-té­
lévision canadienne, le CRTC.

La chose est jugée tellement im­
portante que le CRTC a affiché hier 
sur son site Internet une formule 
questions-réponses sur le sujet.

Remplacer un signal américain 
par un canadien et les publicités 
américaines par des publicités lo­
cales, y explique-t-on, vise à gar­
der au pays des millions de dollars 
dépensés en publicité.

Ce sont ces revenus, ajoute-t- 
on, qui permettent aux téléviseurs 
canadiens de présenter des événe­
ments tel le Super Bowl.

Ces beaux principes ne plaisent 
pas aux amateurs de football pri­
vés de ces publicités dont on parle

tant et le CRTC est chaque année 
la cible de nombreuses critiques.

«Si vous regardez le match sur un 
réseau canadien, vous n’avez pas le 
choix, constate Nick Bontis, profes­
seur d’administration à l’université 
McMaster d’Hamilton. Ça devient 
rapidement ennuyeux. On voit les 
mêmes publicités à répétition. Beau­
coup de téléspectateurs canadiens en 
profitent pour faire autre chose du­
rant ces commerciaux.»

A l’opposé les Américains res­
tent collés à leur fauteuil.

«Ils ont hâte de voir quelles se­
ront les nouveautés. Il y a une cer­
taine mystique et une aura derrière 
ces publicités. Il y a toujours 
quelque chose d’unique à découvrir 
et malheureusement ce n’est pas 
pour les Canadiens.»

Dieu merci, rappelle toutefois 
Bontis, la technologie progresse 
sans arrêt et cette année l’Internet 
permettra aux Canadiens de voir 
ces publicités en direct
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ASSOCIATION DE L’EST 
Section Nord-Est

G PDPFBP BC
Buffalo 35 14 4 200153
Montréal 28 18 6 154150
Ottawa 30 21 2 178144
Toronto 25 21 6 169171
Boston 22 24 4 140189

Section Atlantique
New Jersey 31 15 6 140125
Pittsburgh 25 17 8 170157
N.Y. Rangers 25 22 4 149151
N.Y. Islanders 24 21 6 154150
Philadelphie 12 32 7 125195

Section Sud-Est
Atlanta 29 17 8 167165
Tampa Bay 28 23 2 169163
Caroline 26 22 6 163172
Floride 20 23 10 153169
Washington 21 24 7 163186

Pts
74
62
62
56
48

68
58
54
54
31

66
58
58
50
49

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale

Nashville 
Detroit 
St. Louis 
Columbus 
Chicago

36
32
20
21
18

13 3
14 6 
23 8 
26 5 
25 7

185133 75 
157124 70 
130159 48 
131 160 47 
124156 43

Section Nord-Ouest
Calgary 27 17 6 155128 60
Vancouver 28 19 4 131129 60
Minnesota 27 21 4 145134 58
Colorado 25 21 4 157147 54
Edmonton 25 22 4 141148 54

Section Pacifique
Anaheim 32 12 8 173132 72
San José 33 17 1 157117 67
Dallas 30 19 2 136126 62
Phoenix 23 26 2 141177 48
Los Angeles 17 30 6 145192 40

Hier
Pittsburgh 5 Montréal 4 (TB) 

Buffalo 3 Boston f 
Floride 6 Washington 3 

New Jersey 6 Philadelphie 5 (P) 
N.Y. Islanders 5 Atlanta 2 
Tampa Bay 4 Caroline 0 
Minnesota au Colorado 

Nashville à Phoenix 
Edmonton à Vancouver 

Dallas à San José 
Chicago à Los Angeles

Aujourd’hui
St. Louis à Detroit, Ï9h30 
Columbus à Calgary. 21 h

Demain
Washington à Pittsburgh, 13h 

N.Y. Islanders à Montréal, 14b
Edmonton au Colorado, I5h 

Chicago à San José, 16h 
Toronto à Ottawa, 19h 

Philadelphie à Atlanta. t9h 
Buffalo au New Jersey, 19h30 

N.Y. Rangers à Tampa Bay, 19h30 
Los Angeles en Floride, 19h30 

Dallas à St. Louis. 20h 
Anaheim à Nashville. 20h 

Boston en Caroline, 20h30 
Minnesota é Phoenix, 21 h 
Vancouver à Calgary, 22h

Dimanche
N.Y Islanders à Washington, 13h

Pittsburgh i Montréal. 14h

FOOTBALL
Super Bowl XLI

.. . . . . . . . . . . Dimanche
A Miami - Chicago c. Indianapolis. 18h

Pro Bowl 
Dimanche 11 février

A Honolulu - Association américaine c. 
Association nationale, 18h
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